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Les pompiers de Charente en grève pour 40 embauches [vidéo]

Les pompiers charentais veulent que leurs gardes soient totalement comptées comme du temps de travail. Ce qui impliquerait 40 embauches. Le conseil général leur oppose une facture trop élevée.



Ils sont "en grève", "en colère", sont encore "maltraités", s’insurgent parce qu’"ici, la nuit c’est gratuit", poussent même jusqu’à traiter leur patron de "voleur" parce qu’il les fait travailler "600 heures par an sans être payés". Il devient difficile de ne pas le savoir. C’est peint en blanc sur leurs camions d’intervention. C’est écrit noir sur blanc sur tous les ronds-points.

Les 250 pompiers professionnels des centres de secours d’Angoulême, La Couronne et Cognac sont en grève illimitée depuis jeudi dernier. Revendication: le réajustement de leur temps de travail. Ils estiment que leur employeur, le service départemental d’incendie et de secours (Sdis), leur "vole" 600 heures de travail par an. Six cents heures d’astreintes de garde. Des heures parfois passées à attendre, à se reposer entre deux interventions. "Mais au boulot. À partir du moment où l’on est à la disposition de l’employeur, c’est du temps de travail. C’est la règle." Xavier Boy, élu de la Fédération autonome (FA), est ferme sur les principes. "Si le directeur considère que l’on n’a pas à être payé parce que l’on dort, alors pourquoi pas dormir chez moi!"

À l’origine du conflit, larvé depuis plusieurs mois, la prise en compte de la totalité des heures de garde. Mais les pompiers ne demandent même pas à être payés plus. "On veut faire 1 607 heures par an. Comme tous les fonctionnaires territoriaux. Alors qu’aujourd’hui, on en passe 2 208 au boulot", expliquent en choeur Xavier Boy et Michaël Lyver, son homologue de la CGT.
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Les représentants du personnel ont donné le ton. Ils veulent aller "jusqu’au bout". Leur colère s’écrit sur les camions. PHOTO/(Photos Majid Bouzzit)
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La hiérarchie n’a pas la même lecture des textes ni la même notion du temps de travail pendant les gardes.
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